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Sainte-Rose – Piton Coco
Prospection inventaire (2016)
Marine Ferrandis
1 Le piton de Coco culmine à 1 791 m d’altitude, au cœur du Parc National de La Réunion.
Il se situe dans le Fond de la Rivière de l’Est,  sur la commune de Sainte-Rose. On y
accède depuis un sentier pédestre reliant le gîte du Pas de Bellecombe aux Ronds des
Cascades.  L’environnement,  d’une  grande  richesse  écologique,  alterne  entre
d’anciennes  coulées  volcaniques,  des  ravines  et  des  pâturages  où  des  vaches  semi-
sauvages vivent toute l’année.
2 Une première prospection a été effectuée sur la zone en 2014 par Marine Ferrandis
(Ferrandis  2015 ;  Jacquot,  Motte  2017,  p. 148).  L’objectif  était  alors  de  retrouver  la
caverne qui abritait autrefois un squelette humain découvert par M. Lépinay, dans les
années 1960-1970.  Ce squelette a depuis été surnommé Coco qui  aurait  par la  suite
donné son nom au piton. L’information, relatée par M. Picard, un habitant de la région
du  volcan,  à  M.  Pégoud,  agent  de  l’ONF,  constitue  avec  quelques  rares  documents
d’archives une des seules traces évoquant la  présence des hommes dans cette zone
reculée et inaccessible de l’île.
3 Plus largement, cette prospection visait à rechercher des abris sous-roches présentant
des  traces  ou des  aménagements  anthropiques  pouvant  être  liés  au  marronnage et
évaluer la pertinence des données historiques transmises oralement pour établir une
nouvelle approche de l’archéologie.
4 Une  nouvelle  prospection  a  été  conduite  en 2016  par  Marine  Ferrandis29 sur  une
journée au mois de décembre 2016 (fig. 1)30. Elle a permis de couvrir les zones sud et est
du piton, sur une surface d’environ 200 000 m2 (Ferrandis 2017).
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Fig. 1 – Localisation de la zone prospectée en 2016
DAO : M. Ferrandis (association Archéologies) ; carte : IGN.
5 La prospection de la zone sud, comprenant un secteur marécageux dominé par un des
reins du piton, n’a livré aucun abri propice à un aménagement même temporaire.
6 La  zone  est,  plus  sèche,  a  permis  l’observation  de  certaines  failles,  plus  ou  moins
verticales et suffisamment larges pour pouvoir s’y glisser. Deux d’entre elles ont été
explorées (fig. 2 et 3). Dissimulées sous la végétation, elles se présentent comme des
terriers.  L’entrée s’effectue par une étroite galerie praticable en rampant, d’environ
2 m  de  long,  donnant  accès  à  un  espace  plus  large  où  la  position  assise  est  alors
possible.  Ces  deux  espaces  souterrains  étaient  secs  et  surtout  indécelables.  Si  leur
exploration  n’a  révélé  aucun  aménagement  ni  trace  d’occupation  humaine,  elle  a
permis de mettre en évidence une forme de cavité susceptible d’avoir servi de refuge,
différente des cavernes et abris déjà connus.
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Fig. 2 – Vue de l’entrée de la première galerie
Cliché : M. Ferrandis (association Archéologies).
 
Fig. 3 – Vue de l’entrée de la seconde galerie
Cliché : M. Ferrandis (association Archéologies).
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NOTES
29. Archéologue et anthropologue employée par l’association Archéologies.
30. Cette  opération  a  bénéficié  des  apports  de  Marine  Ferrandis,  Patrick  Pégoud,
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